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PRESENTATION D’AMANDINE WAXIN ET DE L’ATELIER 

THERAPEUTIQUE LA COULEUR DES MOTS 

Je suis thérapeute, spécialisée dans les accompagnements liés à la famille, la parentalité 

et la connaissance de soi. Je suis analyste transgénérationnelle et animatrice en journal 

créatif ®. Je suis installée en libérale et j’ai créé l’atelier thérapeutique La couleur des mots. 

 

Je suis assistante sociale de formation initiale et j’ai exercé plusieurs années dans le 

domaine de l’enfance. 

Je me suis ensuite formée à la pychogénéalogie et l’analyse transgénérationnelle avec 

l’école Généapsy. J’ai obtenu le titre d’analyste transgénérationnel Généapsy. J’ai effectué 

une analyse transgénérationnelle en parallèle. 

Je suis également animatrice certifiée en journal créatif ® par l’école Jet d’Ancre. 

 

Je propose aujourd’hui différents types d’accompagnements à l’atelier thérapeutique La 

couleur des mots : 

-  de la psychogénéalogie et de l’analyse transgénérationnelle, en individuel, pour les 

adultes 

-  des accompagnements thérapeutiques à la parentalité et au couple, pour des familles, 

permettant de travailler sur la place de chacun, la communication intrafamiliale, les 

difficultés relationnelles, éducatives, etc. 

- du journal créatif thérapeutique, en individuel et en groupe, pour enfants, adolescents et 

adultes 

- des carnets créatifs permettant d’exprimer ses émotions et de développer sa créativité 

(journal créatif), de visiter son histoire personnelle et familiale de façon créative (carnets de 

vie), de se projeter positivement dans la maternité/paternité, notamment dans les cas de 

problèmes de fécondité (carnets de fécondité), de conserver une trace de sa grossesse et 

de déposer des émotions et sensations (carnets de grossesse), de travailler le « devenir 

mère » (carnets Bulles de maman), l’ « être parent » (carnets Bulles de parents), etc. 

           

 

Amandine WAXIN, Thérapeute 

Atelier thérapeutique La couleur des mots 

18 quai du Dr Albert Schweitzer 89100 SENS 

06.88.58.94.29 /atelierlacouleurdesmots@gmail.com 

www.lacouleurdesmots.net  

mailto:atelierlacouleurdesmots@gmail.com
http://www.lacouleurdesmots.net/
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INTRODUCTION 

J’ai repéré dans les accompagnements que je mène (analyse transgénérationnelle, carnets 

créatifs et accompagnements thérapeutiques à la parentalité) qu’associer la méthode du 

journal créatif à l’analyse transgénérationnelle permettait une avancée dans la 

compréhension des processus de transmission. 

 

Le journal créatif ® est un outil d’exploration de soi et de développement personnel, qui 

s’appuie sur des notions de psychologie, d’art thérapie et de créativité. Il combine l’écriture 
créative, le dessin et le collage. Anne-Marie JOBIN, créatrice du journal créatif, explique 
que « l’objectif clé est de jeter l’ancre vers le centre de soi-même, créer un espace pour 
laisser émerger les ressentis intérieurs et avoir ainsi accès à ses ressources 
personnelles ». Elle définit la créativité comme étant « le processus par lequel nous 
traduisons dans la matière ce que nous avons à l’intérieur. »1 
 

J’ai choisi de m’intéresser aux femmes traversant, ou ayant traversé, la crise de passage 

du « devenir mère ». Cette période de vie vient bouleverser une femme par toutes les 

émotions contraires qu’elle traverse, par son changement de place dans l’arbre et par le 

fait qu’elle vienne l’activer en y ajoutant un/des membre(s). 

Le terme « devenir mère » englobe pour moi plusieurs aspects : 

- Le remaniement psychique en amont de la maternité avec le désir et le rêve d’enfant 

- La maternité qui s’installe dans le corps et dans l’esprit, avec notamment le temps 

de la grossesse 

- Le moment où l’on accueille l’enfant, avec notamment l’accouchement 

- La relation à l’enfant et le lien d’attachement 

- L’identité de mère qu’on façonne au fil du temps. 

Quand je parle du « devenir mère », ce n’est pas forcément à l’arrivée du premier enfant. 

C’est l’association du désir d’enfant, de la conception et de l’accueil d’un enfant dans une 

histoire de vie et de couple particulière. 

« Etre mère se découvre pas à pas, année après année, étape après étape. »2 « Cette 

période très sensible ne commence pas au premier cri de l’enfant, mais débute dès la 

conception de cet être nouveau avec tout ce qui s’y exprime du désir d’enfant. »3 

 

J’émets l’hypothèse qu’associer le journal créatif à l’analyse transgénérationnelle, 

pour accompagner le « devenir mère », va renforcer le processus d’intégration et de 

transformation des transmissions et défauts de transmissions familiales. 

 

                                                 
1 JOBIN Anne-Marie, Le nouveau journal créatif – A la rencontre de soi par l'écriture, le dessin, le collage, Le jour, 2010 
2 GRANDE Monique, Femmes qui se réinventent, Le souffle d’or, 2006 
3 BYDLOWSKI Monique, La dette de vie, Puf, 2008 
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L’ASSOCIATION DU THERAPEUTIQUE ET DU CREATIF 

L’analyse transgénérationnelle comme rencontre thérapeutique de la 

mémoire familiale 

L’analyse transgénérationnelle permet de rencontrer son histoire familiale, de la 

comprendre, de l’intégrer et de s’en distancier pour vivre sa vie plus librement. Il s’agit de 

regarder dans le vécu de ses ancêtres les causes et les sources de ses mal-être actuels. 

L’analyse permet de contacter l’inconscient familial et ancestral, cette mémoire qui nous 

habite mais dont nous n’avons pas toujours conscience. Le regard est porté sur les 

transmissions, la place de chacun dans la famille, les rôles et missions des différents 

membres, les traumatismes, les secrets de famille, les non-dits, etc. Cela aide à 

comprendre les blocages et empêchements dans la vie actuelle du sujet, qui peut ensuite 

se réaliser et inventer sa propre histoire. 

 

Les outils de l’analyse transgénérationnelle utilisés et présentés dans les vignettes 

cliniques sont : le dialogue entre l’analyste et le client ; la définition d’une quête et d’une 

question ; le génogramme et génosociogramme ; l’arbre en figurines et cartes postales ; 

les rêves éveillés dirigés ; les images et cartes postales ; les configurations et gestalts 

familiales ; les rituels. 

Le journal créatif comme processus de création et de transformation 

Le journal créatif s’appuie largement sur l’art-thérapie et sur certaines approches de 

psychologie. Il combine l’écriture créative, le dessin et le collage. Il peut faire office de 

journal intime non conventionnel et original quand on l’utilise régulièrement. Plus 

généralement et lors d’ateliers, il permet de se connecter à l’émotionnel, à l’intuitif, au 

monde des sensations, de lâcher un temps l’intellect, de débrider la parole, de mettre du 

corps dans l’accompagnement. Il ouvre le monde des symboles et des archétypes pour 

faire émerger les transmissions inconscientes. Le journal créatif, c’est « la magie de 

l’interaction entre le désir d’être en contact avec soi-même et l’intervention de différents 

médias de création ».4 

 

Pour Johanne HAMEL, « la créativité se définit comme cette capacité que nous avons tous 

de générer du nouveau, d’extraire de nouvelles idées des méandres de nos pensées, 

parfois les plus chaotiques, et d’oser les réaliser ».5 

                                                 
4 JOBIN Anne-Marie, Le nouveau journal créatif – A la rencontre de soi par l'écriture, le dessin, le collage, Le jour, 2010 
5 HAMEL Johanne et LABRECHE Jocelyne, Art thérapie : mettre des mots sur les maux et des couleurs sur les douleurs, 
Larousse Poche, 2015 
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Accompagner le « devenir mère » en associant le journal créatif à 

l’analyse transgénérationnelle 

Je perçois l’association du journal créatif à l’analyse transgénérationnelle comme un agent 

transformateur qui permet un travail en profondeur, mêlé de créativité, de légèreté, d’intuitif 

et d’émotionnel. 

Cette association me paraît également particulièrement adaptée lors des crises de 

passage, et pour la résolution des conflits intérieurs qui en émergent. Les crises de passage 

sont ces moments charnières où l’on se doit de regarder le passé, de faire le bilan de là où 

l’on se trouve, de faire le deuil d’un état pour aller vers un autre et se projeter vers le futur, 

dans une nouvelle aventure.  

 

Le « devenir mère » est une crise de passage. L’accompagner, c’est visiter les 

transmissions et les défauts de transmissions de son arbre, explorer son projet-sens, sa 

place d’enfant, sa relation à ses parents, sa (ses) relation(s) de couple, etc.  

 

Lors de l’analyse transgénérationnelle, les femmes observeront : Quelles sont les 

transmissions qui les habitent ? Pourquoi et comment ces transmissions se sont mises en 

place et au regard de quels traumatismes ? Quels rôle/place/mission leur arbre leur 

demande-t-il de tenir ? Qu’est-ce qui s’active quand elles deviennent mères ? A quels 

modèles de mères de l’arbre sont-elles confrontées, associées, identifiées ? Leur est-il 

possible de rester femme tout en étant mère ? Que se joue-t-il dans leur couple à l’arrivée 

d’un enfant ? Comment peuvent-elles intégrer ces transmissions et les transformer pour 

créer leur propre chemin et ainsi se réaliser pleinement ? 
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LA CRISE DE PASSAGE DU DEVENIR MERE 

La place de la femme et la parentalité en évolution dans la société 

La lutte féministe des années 1960-70 a permis des changements majeurs en matière 

d’égalité des sexes dans la sphère publique : accès au travail, au savoir et au pouvoir. La 

femme vit maintenant une sexualité libérée et accède à une maternité librement consentie. 

En effet, elle peut utiliser la contraception et a le droit de recourir à l’IVG.  

 

En 1970 intervient également « la suppression de l’expression « chef de famille ». L’autorité 

parentale remplace la « puissance paternelle » et le père et la mère sont ainsi sur un pied 

d’égalité.  

 

La notion de parentalité évolue au fil du temps. Aujourd’hui elle est « l’ensemble des façons 

d’être et de vivre le fait d’être parent. Elle recouvre la filiation, mais aussi la prise en charge 

matérielle et psychologique, l’éducation et l’attention portée au bien-être et au 

développement de l’enfant. Ce lien comporte évidemment des obligations et une 

responsabilité.»6 

La femme confrontée à son histoire et aux transmissions familiales 

Lorsque qu’une femme devient mère, beaucoup de choses se bousculent en elle. Elle 

change de place dans son arbre, elle n’est plus seulement « la fille de… » mais devient « la 

mère de… ». Avec ce nouveau rôle qui lui incombe s’invitent les transmissions familiales et 

le poids de normes sociales, sociétales et culturelles qui dictent le chemin à prendre. 

En devenant mère, elle va se retrouver face à son histoire, aux modèles de mères qui sont 

au-dessus d’elle dans son arbre, revisiter l’enfant et aussi le bébé qu’elle a été, l’amour et 

l’attachement qu’elle a reçu ou non.  « Sans nul doute, la filiation des femmes possède une 

valise bien remplie ! »7 

La rencontre avec la petite fille en soi 

La rencontre avec son enfant intérieur, en l’occurrence pour une femme, avec la petite fille 

qui vit en elle et avec ses blessures éventuelles, est essentielle pour pouvoir se réaliser 

pleinement en tant que femme. 

« Quel que soit l’âge d’un patient, c’est avant tout l’enfant intérieur en lui qui exprime sa 

souffrance et ses difficultés à « devenir ce qu’il est ». Si le petit d’homme n’a pas pu vivre 

et ressentir un attachement sécure (un enfant a un besoin inné de contact physique, de 

proximité, de tendresse et d’amour) avec sa mère, son père, (…)  il lui sera bien difficile de 

vivre pleinement sa vie, en étant à même de se détacher et de faire des choix qui lui 

conviennent vraiment. »8 

                                                 
6 ADRIC, La parentalité dans tous ses états, 2012 
7 GRANDE Monique, Femmes qui se réinventent, Le souffle d’or, 2006 
8 MASTON-LERAT Marie-Noëlle, Les fondations de l'être, Editions Quintessence, 2008 
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« Grâce à la rencontre avec leur enfant intérieur qui acceptera de grandir », les femmes 

pourront vivre « la reconnaissance des blessures et la réparation émotionnelle du passé ». 

Si les femmes ont eu des parents dysfonctionnels ou toxiques qu’elles ont intégrés en elles, 

« elles vont devoir s’en délivrer. Elles ne pourront s’en débarrasser qu’en acceptant de voir, 

d’entendre, de comprendre puis de consoler cet enfant qu’elles portent en elles » et « faire 

le deuil de l’enfance et de l’adolescence, faire le deuil de parents idéaux tellement désirés. 

Ce deuil est nécessaire car la séparation et la perte sont inéluctables pour amorcer la 

croissance. Sans ce passage obligé de renoncement et de séparation, il leur sera 

impossible (…) de devenir actrices de leurs vies, de se réaliser en tant qu’individus séparés, 

en tant que femmes libérées. »9 

La rencontre avec ses parents 

« Une grossesse ramène inéluctablement l’image de sa mère, cette mère qui a mis au 

monde celle qui veut maintenant répéter ce geste. Et, pour beaucoup, la répétition de l’acte 

procréateur est nécessairement influencée par tous ces conflits non résolus avec l’image 

maternelle et systématiquement refoulés hors du monde conscient. La maternité ramène 

aussi dans bien des cas l’image d’un père adoré ou haï, avec tout ce qui peut être revécu 

d’un Œdipe mal résolu. »10 « Pour pouvoir envisager la maternité de sa propre place de 

femme adulte, il faut avoir traversé la phase œdipienne. Cela nécessite aussi d’accepter 

de prendre de la distance par rapport à ses père et mère, de quitter sa position d’enfant. »11 

 

Dans l’accès à la maternité, il est question également de rembourser sa dette de vie. M. 

BYDLOWSKI l’explique ainsi : « la vie n’est pas un cadeau gratuit. Elle porte en elle-même 

l’exigence de transmettre, de rembourser ce qui a été reçu, de reconnaître que le don de 

vie, promesse à la fois d’immortalité et de mort, implique aussi la reconnaissance d’une 

dette qui circule de mère à fille. »12  

La rencontre avec ses ascendants 

Le roman familial joue un rôle prépondérant. La femme va aller à la rencontre de ses 

ascendants et notamment des figures féminines et masculines de la famille qui constituent 

pour elle ses modèles et anti-modèles. « Penser la maternité nous oblige à remonter aux 

origines, non seulement de la mère elle-même, mais à toutes les femmes de la lignée qui 

en ont fait l’expérience. Une femme en cache une autre et l’identification à nos mères est 

aussi le lieu de toutes les attentes inassouvies, des attachements non résolus et des 

projections de toute nature qui se répètent de mère en fille. Ainsi, on devient mère 

inévitablement en miroir de ce qui s’est joué avant nous, souvent pour faire mieux, pour 

guérir d’anciennes blessures, pour réparer des situations frustrantes ou malheureuses. »13 

                                                 
9 TENENBAUM Sylvie, Le syndrome de la fée clochette, Editions du moment, 2012 
10 BYDLOWSKI Monique, La dette de vie, Puf, 2008 
11 ALLAIS Juliette, Le lien mère-enfant, Jouvence Editions, 2010 
12 BYDLOWSKI Monique, Je rêve un enfant, Odile Jacob, 2010 
13 ALLAIS Juliette, Le lien mère-enfant, Jouvence Editions, 2010 
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Les transformations liées au « devenir mère » 

Devenir mère : voyage au cœur de la maternité 

« L’une des dimensions les plus évidentes de la maternité est son caractère profondément 

transformateur : c’est avant tout une étape de bouleversement total, de véritable 

métamorphose. »14 

 

Devenir mère, c’est accepter de revêtir la cape de la maternité et ne pouvoir s’en dégager 

que rarement. C’est accepter une fonction faite de maternage, de responsabilités, 

d’éducation, d’inquiétudes, de décisions … « Un constituant de l’amour maternel et de 

l’amour mutuel va nouer le parent à son petit, c’est l’attachement. »15 Cet amour que la 

femme accueille peut être débordant et inconditionnel.  

Devenir parents : du couple conjugal au couple parental 

« La rencontre amoureuse lie deux histoires, rassemble deux groupes familiaux aux 

paysages souvent bien différents. L’enfant va construire des ponts avec ces héritages et 

va y trouver sa place.»16 « L’enfant attendu est ainsi porteur potentiel des aléas de leur 

biographie, des joies passées, des deuils ou des amours perdus, des bonheurs oubliés, 

des blessures anciennes non cicatrisées et des difficultés identitaires encore vives de ses 

ascendants immédiats ou plus lointains. »17 

 

« L’enfant qui arrive dans un couple vient en bouleverser l’ordre établi, en créant un 

système nouveau. »18 Le couple, installé dans sa relation duelle, parfois fusionnelle, va 

accueillir une autre personne qui vient le bousculer. L’enfant fait de lui un couple parental 

en plus d’un couple conjugal. Il va alors falloir se réajuster, communiquer autrement, avoir 

moins de temps à deux, etc. 

 

Et il va surtout falloir trouver chacun sa place, complémentaire et soutenante, de père et de 

mère. « L’homme est indispensable dans son soutien affectif. Il sécurise la dyade mère-

bébé. Hommes et femmes se font parents dans un jeu de miroir et de paroles où se construit 

la capacité d’appréhender et de comprendre ce vers quoi ils vont. Ensemble, ils peuvent se 

soutenir, se renforcer et se réconforter. »19 « La triangulation œdipienne permet à l’enfant 

de « passer d’une relation de grande proximité avec sa mère à une relation à trois où son 

père lui signifie la place qu’il occupe, son appartenance à une culture, à un sexe, sa 

soumission aux lois sociales et humaines. »20 

                                                 
14 ALLAIS Juliette, Le lien mère-enfant, Jouvence Editions, 2010 
15 BYDLOWSKI Monique, Je rêve un enfant, Odile Jacob, 2010 
16 SARDAS Fabienne, Maman blues, du bonheur et de la difficulté d’être mère, Eyrolles, 2016 
17 BYDLOWSKI Monique, Je rêve un enfant, Odile Jacob, 2010 
18 ALLAIS Juliette, Le lien mère-enfant, Jouvence Editions, 2010 
19 SARDAS Fabienne, Maman blues, du bonheur et de la difficulté d’être mère, Eyrolles, 2016 
20 SARDAS Fabienne, Maman blues, du bonheur et de la difficulté d’être mère, Eyrolles, 2016 
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Rester femme : le conflit intérieur autour de l’expression du féminin et 

de la maternité 

La féminité est au cœur de l’histoire des femmes et de leurs sentiments. Elle se lit dans 

leurs plaisirs, leurs aspirations, leur intuition, leur créativité, leurs doutes, leur quête de sens 

et d’identité. L’identité féminine se façonne avec « les images de femmes reçues au cours 

de la vie, l’image renvoyée par le miroir des hommes les plus proches et l’impact des 

expériences passées.»21 

L’enjeu est de taille pour la femme qui doit associer son féminin à son animus (terme donné 

par C.G. JUNG pour décrire la part masculine de la femme) et le concilier avec son 

patriarche intérieur : « cette force sournoise, rigide, qui empêche les femmes d'être 

pleinement elles-mêmes, cet archétype du patriarche, intériorisé dans leur inconscient sous 

la pression de l'éducation et de la socio-culture ambiante.»22 

 

« Notre génération a hérité de modèles maternels exclusivement maternants et nourriciers 

(…). A notre époque, nous ne nous satisfaisons plus de ce rôle maternant unique. Plus que 

jamais, les femmes cherchent à concilier leur vie de parent et leur vie personnelle. Elles 

s’interrogent sur leur place de femme et réclament de leur compagnon un meilleur 

investissement paternel. La femme qui devient mère semble engagée dans une recherche 

permanente d’équilibre dans laquelle elle vient concilier l’intérêt de ses enfants et 

l’importance de sa créativité à elle.  L’enjeu de beaucoup de femmes nouvelles réside dans 

le fait qu’elles s’autorisent à vivre une dynamique sociale constructive tout en permettant 

de nourrir le nid douillet familial. »23 « Materner ses enfants implique de surfer constamment 

sur les vagues de ses ambivalences : femme ou mère, famille ou travail, vie familiale ou 

réalisation personnelle. »24  

  

                                                 
21 DUPONT Catherine, Dossier le féminin épanoui – OPEN MIND n°6 
22 STONE Sidra, Le patriarche intérieur, Le souffle d’or, 1998 
23 GRANDE Monique, Femmes qui se réinventent, Le souffle d’or, 2006 
24 GRANDE Monique, Les portes du féminin, Le courrier du livre, 2016 
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LES VIGNETTES CLINIQUES 

Une description des outils de l’analyse transgénérationnelle et des exercices de journal 

créatif présentés dans les vignettes cliniques se trouve en annexe.  

Le créatif pour ouvrir les portes en douceur à l’analyse et pour toucher 

aux sujets sensibles 

Vignette clinique de Mathilde : quand la femme et la mère se battent en 

soi…  

Mathilde est une mère de 34 ans. L’analyse débute alors que sa fille est âgée de 3 mois. 

Elle souhaite revisiter son vécu lié à la grossesse et rattacher son parcours à son histoire 

familiale. Elle aimerait être moins possessive par rapport à son bébé et profiter plus de 

l’instant présent. Une synchronicité importante arrive en début d’analyse, sa mère vient de 

découvrir qu’elle est issue d’un secret de filiation. 

 

✓ Quête et question 

 

Question : Pourquoi je veux être trop présente pour ma fille et je n’arrive pas à la 

laisser ? 

Quête : Je veux être une bonne maman, présente pour ma fille, à l’écoute, disponible. 

 

✓ Génogramme explicatif25 

 

                                                 
25 Génogramme explicatif en grand format en annexe 
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✓ Transmissions et défauts de transmissions repérés pendant l’analyse 

 

Plusieurs traumatismes de son arbre sont apparus : 

- Abandon 

C’est le cas notamment de sa grand-mère maternelle qui a failli avorter de sa mère, a 

accouché seule (enfant issu d’un adultère), a abandonné ses filles (placement en 

pouponnière, chez le père, puis chez les Sœurs) 

- Secrets de filiations 

Sa mère notamment a appris récemment que son père n’était pas son géniteur  

- Des décès traumatiques entraînant des deuils non faits 

Il y a des suicides dans la branche paternelle ; et notamment son grand-père paternel qui 

s’est suicidé en laissant derrière lui sa femme et ses 7 enfants ; le décès de la tante 

maternelle dû à un accident de ski à 20 ans. 

 

La transmission autour des modèles de mère est très différente d’une branche à l’autre : 

- du côté paternel, les mères sont décrites comme de « bonnes mères, bonnes 

mamans, dévouées, qui vivent pour leurs enfants, de « vrais pères et mères » 

- du côté maternel, elles sont décrites comme des « mères distantes, pas dans la 

mesure, mère abandonnique, mère de remplacement, etc. » 

D’une façon générale, il y a peu de place laissée aux pères par les mères. 

 

✓ Conséquences de ces transmissions et défauts de transmissions sur la vie de 

Mathilde 

 

Le traumatisme le plus impactant de son arbre sur sa vie semble être l’abandon et la 

question de la filiation, ainsi que les deux modèles de mères très différents : « dévouées » 

contre « abandonniques ». 

Mathilde se retrouve coincée entre ses deux modèles qui lui envoient un message fort : « si 

tu ne veux pas abandonner tes enfants, ne te réalises pas en tant que femme et soit 

uniquement mère ».  

Mathilde a peur d’abandonner son enfant si elle prend du plaisir pour elle (comme l’aurait 

fait sa grand-mère maternelle qui « a abandonné ses filles pour s’épanouir »). Elle se doit 

d’être une bonne mère à tout prix quitte à s’oublier (comme l’aurait fait les mères de sa 

branche paternelle). Elle n’arrive pas à trouver sa juste place de mère (cela était également 

le cas de sa mère qui a « tout fait » pour ses filles quand elles étaient petites puis s’est 

montrée « distante » quand elles ont grandi). 

Il lui est difficile de laisser la place au père. Cela peut être les conséquences des secrets 

de filiation et une référence aux modèles de couple de son arbre où il y a un déséquilibre 

dans la place homme/femme. 

 

Il est possible qu’elle soit à une place d’enfant de remplacement de sa tante, décédée à 20 

ans, dont elle porte le prénom en 2ème prénom. Pour sa mère, cette tante représentait sa 

seule famille « stable ». Mathilde sent une demande de réaliser un modèle de famille 

parfait. 
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La mère de Mathilde ne semble pas sortie de ses problématiques d’enfant (Mathilde décrit 

une figurine prise pour sa mère comme « un bébé coincé en pouponnière qui est encore 

dans le deuil de sa sœur » ; « un enfant qui ne sait pas d’où il vient »). Mathilde semble 

hériter de ce que sa mère n’a pas pu régler et se retrouve en lien direct avec sa grand-mère 

maternelle. De plus, pour Mathilde, la rencontre avec ses deux parents n’est pas chose 

aisée. Elle est en quête de reconnaissance et de lien avec son père. La relation à sa mère 

n’est pas toujours simple. Comment la triangulation s’est jouée entre elle et ses parents ?  

 

✓ Une analyse colorée de créatif 

 

Le chemin du devenir mère26 

 

  

Il a permis à Mathilde d’identifier les éléments essentiels et positifs de son parcours et a 

été libérateur car il a permis de se raconter l’histoire autrement et de repérer ses forces. 

Des mots clefs ressortent quant à ce devenir mère : « aventure – épreuve – angoisse – 

cadeau – déconstruction/reconstruction – éprouvant – perte de repères – ombre de moi-

même – secrets – peurs –culpabilité – deuil – parole – solitude ». Ils sont symboles de cette 

crise de passage qu’elle traverse et de tous les bouleversements qui s’opèrent en elle.  

 

Les angoisses et les peurs (travaillées avec les bulles, le dessin et le dialogue des deux 

mains) 

Mathilde fait un lien important entre le décès de sa grand-mère paternelle et ses inquiétudes 

pour sa fille. Elle ressent un fort sentiment de culpabilité de ne pas avoir été là quand sa 

grand-mère est décédée. Elle fait le parallèle avec la peur qu’elle a de ne pas être là pour 

sa fille et de ne pas réagir assez vite.  

Nous travaillons sur ces les crises de passage de la perte de sa grand-mère paternelle et 

de sa grossesse, qui semblent liées. Elle illustre en peinture ce qui est mort et né en elle à 

la suite de ces crises. Elle repère des similitudes dans ce qui s’est activé: perte de 

l’insouciance, de l’enfance, de la légèreté ; ne plus se laisser aller, avoir besoin d’être 

rassurée ; gain en amour, en responsabilités. Un rituel de guérison lui est proposé pour 

poursuivre le travail de deuil de sa grand-mère paternelle : écriture d’une lettre fictive, une 

page d’hommage et un arbre à souvenirs à réaliser avec son père et sa sœur. 

                                                 
26 Les consignes et déroulés des exercices créatifs présentés pour illustrer les vignettes sont 

décrits en annexe de cet article. 
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Avoir identifié ses principales difficultés et le deuil à l’origine de plusieurs angoisses permet 

à Mathilde de se sentit prête à aller questionner son arbre familial sur les transmissions 

autour de la maternité. 

 

L’arbre de la parentalité : « être parent dans ma famille, c’est…. » 

 

Elle prend deux arbres très différents et les rattache clairement à ses deux branches : 

- L’arbre coloré entouré d’un cœur est pour sa branche paternelle, et notamment pour 

sa grand-mère « dévouée » : « amour, proximité, bienveillance, câlins, présence ». 

- L’arbre noir avec le point d’interrogation est pour sa branche maternelle, et 

notamment pour sa grand-mère « abandonnique » : « charges, questions, distance, 

nébuleux, épreuves, abandon ». 

Ce visuel nous éclaire sur les transmissions très différentes de ces deux branches autour 

de la parentalité. 

 

Le génogramme 

 

Question : Pourquoi je veux être trop présente (elle a écrit pressante) pour ma fille et 

je n’arrive pas à la laisser ? 
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Quête : Je veux être une bonne maman, présente pour ma fille, à l’écoute, disponible. 

 

 

 

L’arbre en figurines et cartes postales 

 

Elle a écrit un conte de fée autour des personnages de l’arbre en figurines et cartes 

postales, qui est venu l’éclairer sur une de ses ascendantes et transformer le regard qu’elle 

portait sur son « abandon » et sur les conséquences du décès traumatique de sa tante. 
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Gestalt transgénérationnelle 

 

 

Créations à la suite de la réalisation des arbres pour intégrer et pour exprimer l’émotion 

 

Elle a créé une page pour rassembler tout ce qu’elle avait compris de ce travail sur l’arbre 

et d’autres pages exutoires et baumes pour libérer ses émotions. 

 

Pages bilans : mandala et fil pour le chemin parcouru au cours des séances 

Mathilde décrit cette page comme capitale pour pouvoir revisiter tout le travail d’intégration 

et garder en tête les transformations souhaitées dans sa vie. Elle finalise en réalisant une 

page sur ses envies et besoins pour son triptyque de femme/mère/compagne. 

Par la suite, elle souhaite travailler avec son compagnon sur leur place d’homme et femme ; 

de père et mère ; de conjoint et conjointe. Un atelier pour réaliser leur costume d’homme et 

femme avec glaise, tissus, collages, etc. doit avoir lieu avec le couple. 
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✓ Les transformations en cours 

 

La rencontre avec ses deux parents au moment où elle est devenue mère a été peu 

travaillée jusqu’à présent, cela peut être le prochain pas à faire. 

 

Grâce à cette analyse et aux réalisations créatives, Mathilde a réalisé qu’il lui fallait trouver 

un juste milieu et un équilibre entre son rôle de mère et sa réalisation personnelle de femme. 

Elle a compris l’importance de la juste distance avec sa fille et de « ne pas se mettre la 

barre trop haut ». Elle a trouvé un compromis pour concilier son besoin d’être avec sa fille 

et d’avoir un espace pour elle. Elle souhaite travailler à mi-temps. 

Un travail important a été réalisé pour qu’elle se détache de l’histoire traumatique de sa 

grand-mère maternelle et de la vision idéalisée de sa grand-mère paternelle. 

 

Elle aspire à des places plus équilibrées avec son compagnon, et veut lui donner 

pleinement sa place de père. Nous avons travaillé sur la place des hommes et des femmes 

et des pères et des mères de son arbre. La réalisation d’un atelier commun avec son 

compagnon devait permettre de travailler sur leur relation, sur la place de chacun et sur 

leurs aspirations. 

 

✓ Associer le journal créatif à l’analyse transgénérationnelle avec Mathilde pour 

intégrer et transformer 

 

Témoignage de Mathilde : Grâce à tout ce travail, je peux maintenant avoir plus conscience 

de ce qui m’appartient ou pas et voir quel bagage je transporte. Le journal créatif m’a permis 

de contacter mon âme d’enfant, de regarder ma vie sans le filtre de l’adulte, de mettre les 

choses à plat et de prendre conscience de mon parcours. J’ai alors ressenti le besoin d’aller 

plus loin pour voir ce qui m’a été transmis, pour comprendre ce qui est difficile pour moi au 

regard de ma famille. Je pense que j’aurais été moins ouverte si j’avais d’emblée fait de la 

psychogénéalogie. Là je savais déjà où orienter mon regard. Au cours de ces ateliers, j’ai 

pu lâcher prise, laisser le mental, ne pas être que dans la parole. J’ai pu décharger 

émotionnellement les choses. J’ai beaucoup avancé grâce au génogramme, à l’arbre en 

figurines et à la gestalt transgénérationnelle. Mais sans le volet créatif, je crois que j’aurais 

eu du mal à synthétiser ce que j’avais découvert, à intégrer tout cela. Ça a donné une autre 

forme aux problématiques rencontrées et m’a permis de voir les choses différemment. 

 

Mathilde est très réceptive au créatif et en a eu besoin pour aller visiter son histoire familiale. 

Elle a poursuivi son processus d’intégration et de transformation en réalisant des pages de 

son carnet en inter-séances.  Le créatif a ouvert les portes à l’analyse transgénérationnelle 

et a permis de poser les premiers traumatismes qui l’impactaient. Il a également renforcé 

le processus d’intégration, grâce notamment au mandala et à la page bilan qui ont permis 

une vue d’ensemble sur tout le travail transgénérationnel réalisé.  Mathilde a ainsi pu poser 

les grands traumatismes, percevoir l’impact qu’ils avaient eu sur elle et commencer à s’en 

distancier. Du chemin reste encore à faire pour sortir de ses transmissions enfermantes, 

Mathilde poursuit son cheminement personnel. 
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Le créatif pour sortir de l’interdit de l’arbre 

Vignette clinique de Laura : quand on est restée petite fille et qu’on ne 

peut exprimer la femme en soi 

Laura est une mère de 37 ans, qui vit en concubinage avec le père de ses enfants. Elle a 

une fille de 5 ans et un garçon de 2 ans.  

En début d’analyse, elle évoque des problèmes de confiance en elle, d’estime de soi, un 

besoin de reconnaissance important et un rapport aux hommes compliqué. Elle explique 

que le fait de devenir mère a été difficile et que cela ne va pas de soi encore aujourd’hui. 

Elle fait part de ses difficultés de conception pour avoir sa fille (elle tombe enceinte grâce à 

un protocole FIV au moment où elle a un amant et des rapports non protégés. Une anomalie 

génétique présente chez son conjoint et sa fille prouverait la paternité). Elle avait fait une 

IVG alors qu’elle était jeune qui l’aurait « rassurée sur le fait qu’elle pourrait être mère un 

jour ». Ses grossesses ont été difficiles et la prise en charge des enfants également. En 

tant que mère, elle se sent « impulsive, en colère », surtout par rapport à sa fille. Elle 

rencontre des difficultés de couple, mais ne se voit pas quitter son conjoint et assumer 

seule les enfants. 

Elle évoque d’emblée des blessures de son enfance. Ses parents se sont séparés alors 

qu’elle avait 2 ans. La garde a été confiée à sa mère, mais cette dernière travaillait de nuit 

et Laura a le souvenir d’avoir été souvent seule la nuit et d’avoir eu « très peur ». Elle ne 

s’est pas sentie protégée par sa mère des violences de son père ni lorsqu’elle a été victime 

d’attouchements de la part d’amis de la famille.  

 

✓ Question et quête 

 

Question : Pourquoi j’ai ce sentiment de rejet et d’abandon ? 

Quête : Je veux être bien, heureuse et épanouie.  

Elle précise par rapport à cette quête qu’elle souhaite être une mère moins impulsive avec 

moins de tension, qu’elle veut prendre du temps pour elle et avoir une vie de couple 

épanouie. 
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✓ Génogramme explicatif27 

 

 

 

✓ Transmissions et défauts de transmissions repérées pendant l’analyse 

 

Plusieurs traumatismes de son arbre sont apparus : 

- Du rejet et de l’abandon dans la branche paternelle 

 Les arrières grands-parents paternels divorcent pour mésentente et parce que l’AGPP, 

militaire, veut partir en Indochine : quels liens a-t-il entretenu avec son fils ? l’a-t-il 

abandonné pour vivre son projet ? – Le grand-père paternel, marin, n’est sûrement pas le 

géniteur de son premier fils : a-t-il pu le rejeter du fait de ce secret de filiation ? – la belle-

mère de Laura aurait elle-même vécu du rejet dans son enfance – Laura ressent du rejet 

et de l’abandon de la part de ses parents 

- La question de la filiation au père se pose pour : 

Son oncle paternel (père marin et peu présent – mère parisienne qui aurait eu un amant) -

son père et son autre oncle ? – sa mère ? – ses deux enfants (elle avait un amant présent 

lors des deux conceptions) ? 

Ces possibles secrets de filiation sont renforcés par les relations adultères dans beaucoup 

des couples de l’arbre qui donnent l’impression que « l’on fait les enfants à trois ». 

- Des enfants morts en bas âges créant des deuils non faits et des places d’enfants 

de remplacements (notamment pour la fille de Laura et pour elle-même coincée 

dans une posture de petite fille) 

Un oncle décédé à 6 jours (incompatibilité de rhésus avec sa mère) – un grand oncle 

décédé à 1 mois en Afrique – Une arrière grande tante décédée à 18 ans – La fille d’un 

grand oncle décédée à 1 mois – La sœur de son conjoint décédée à 3 mois  

                                                 
27 Génogramme explicatif en grand format en annexe 
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- La violence des pères dans la branche paternelle 

- Le lien d’attachement des mères dans la branche maternelle est questionné : 

Laura s’étonne que sa grand-mère maternelle ne semble pas avoir souffert de la perte d’un 

de ses enfants (est-ce un mécanisme de défense ?). La fille aînée de cette dernière (qui 

est la mère de Laura) a assumé sa fratrie telle « une mère de substitution ». Laura retient 

le discours de sa mère concernant son accouchement pour la mettre au monde : elle parle 

de « délivrance », ajoute on m’a « arraché les trippes ». 

 

✓ Génogrammes et génosociogramme 

 

Le tracé de son génogramme est fastidieux, elle dit régulièrement « je ne sais pas ». A ma 

place d’analyste, je me sens interdite en regardant son arbre. Le dialogue est difficile, la 

dynamique de parole n’est plus la même. 

Je suis attirée d’emblée par les personnes barrées entre les conjoints qui m’ouvrent des 

pistes autour de relations adultères et/ou de secrets de filiation. 

Elle refait son génogramme seule afin de mettre les nouvelles informations qu’elle recueille. 

Elle fait alors une erreur de tracé conséquente pour les frères et sœurs : elle les met « en 

grappe » et cela donne l’impression de voir des couples. Cela ouvre des interrogations sur 

un climat incestuel, voir de l’inceste adelphique (fraternel). 
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✓ Impulser du créatif pour relancer la dynamique : se décentrer de l’arbre 

 

Laura est très réceptive au travail créatif. Elle s’y met facilement et avec peu de freins, alors 

que son arbre a tendance à la paralyser et à lui renvoyer une incapacité de savoir. 

 

 

Collage sur le rejet et l’abandon 

Laura a réalisé un collage pour aller visiter deux mots clefs de sa question, à savoir le rejet 

et l’abandon. Ce collage nous permet de sortir de l’interdit de l’arbre et de retrouver de la 

fluidité dans nos échanges. Il vient nourrir les pistes de travail déjà posées lors du 

génogramme et en ouvrir d’autres : relations adultérines et secrets de filiation ; quelqu’un 

qui souffre, qui n’ai pas aidé ; une femme mariée abandonnée devant l’autel ; des deuils 

gelés. 
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La silhouette « celui qui est rejeté-abandonné »/ »celui qui rejette-abandonne » 

J’ai proposé à Laura de voir comment les mots de son collage (« blessures, secouées, 

fantômes, sacrifice, etc. ») s’inscrivaient dans le corps.  Cela l’a remuée et l’a renvoyée à 

des blessures de son enfance et aux traumatismes de ses lignées autour des questions 

d’abandon, de deuils non faits, de violence, etc. 

 

Dialoguer avec la blessure qui se cache derrière le sentiment de rejet et d’abandon 

Ce dialogue intérieur a permis de faire émerger un sentiment de culpabilité fort de ne pas 

avoir protégé sa sœur des violences de leur père. Cette culpabilité semble amplifiée car 

elle pourrait raviver celle ressentie par un ascendant. 

 

✓ Le créatif pour visiter “ la petite fille” blessée 

 

Elle a tiré à l’aveugle une carte de l’enfant intérieur28 : « le petit chaperon rouge ». Cela l’a 

amenée sur son histoire avec son père violent et sa mère qui n’a pas su la protéger de cette 

violence et d’agressions sexuelles. 

 

Je l’ai fait travailler autour de « si j’étais un conte de fée… ». Elle a choisi « la belle aux bois 

dormant », qui vient la connecter à sa période d’adolescence, qui fut pour elle une période 

trouble : désir de mourir, anorexie, boulimie. A ses 16 ans, sa mère l’a envoyée chez son 

père. A 20 ans, c’est sa belle-mère qui l’a mise dehors et elle a dû retourner chez sa mère. 

Elle s’est sentie rejetée par sa mère et abandonnée par sa belle-mère qui jusqu’ici était son 

alliée et la protégeait de son père. Le fait d’utiliser la métaphore du conte de fée a permis 

de la reconnecter à cette période, très en lien finalement avec sa question. 

 

 

En travaillant autour de sa silhouette de petite fille, sur ses qualités d’enfant et en faisant 

un rêve éveillé lui permettant de rencontrer les petites filles, il apparaît un réel besoin de 

                                                 
28 LERNER Isha et Mark, Les cartes de l’enfant intérieur, Le souffle d’or, 1999 
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rassurer l’enfant qu’elle a été et qui vit encore en elle et de lui apporter ce qu’elle n’a pas 

reçu, à savoir des câlins. 

Elle dialogue via des lettres fictives avec la petite fille qu’elle a été. Des mots forts ressortent 

comme « trahison, souffrance, besoin de confiance, peur de la solitude, seule ». Elle peut 

rassurer sa petite fille, la valoriser et la mettre en confiance.  

 

Cette partie créative sur son enfant intérieur l’a particulièrement troublée et a « fait ressortir 

des problèmes dont » elle « n’avait pas forcément conscience ». A la fin de ce travail, elle 

comprend qu’elle aura du mal à avancer dans sa vie de femme tant qu’elle n’aura pas 

soigné sa petite fille. 

 

✓ Revenir aux outils de l’analyse transgénérationnelle pour intégrer les 

transmissions et défauts de transmissions familiales 

 

 

Arbre en figurines et cartes postales 

Cet arbre amplifie la prise de conscience autour du fait qu’elle doit sortir de l’enfance (elle 

ne se place dans cet arbre qu’en position de petite fille) pour se projeter en tant que femme. 

Elle est beaucoup plus réceptive à cet arbre qu’au génogramme.  
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Gestalt transgénérationnelle 

Elle est peu réceptive à la gestalt et a dû mal à laisser venir les sensations dans le corps. 

Elle dit beaucoup intellectualiser et ne pas arriver à décrocher le mental. Elle ressent tout 

de même un traumatisme de rejet important dans la branche paternelle.  

 

✓ Conséquences sur la vie de Laura 

 

Laura est prise dans un conflit intérieur massif. “ la petite fille” en elle est encore très active 

et elle a donc beaucoup de mal à laisser s’exprimer la femme. De ce fait, il lui est difficile 

d’être mère, de s’écouter et de vivre une vie de couple épanouie. Elle est en plus prise dans 

des transmissions transgénérationnelles autour d’adultères et de secret de filiation. Elle a 

d’ailleurs rejoué ce traumatisme au moment de la conception de ses enfants. Il lui est 

difficile d’exprimer son rôle maternel et de se « confronter » à sa fille, étant elle-même 

restée pette fille et n’étant à priori pas détachée de sa propre mère et de son propre père 

et des failles de transmissions de ces derniers. Viennent s’ajouter à cela, des traumatismes 

liés à des enfants morts en bas âge, des deuils non faits et une place d’enfant de 

remplacement pour sa fille, sûrement pour elle-même et son conjoint. 

Sa question semble en effet trouver un double écho, tant dans les transmissions et défaut 

de transmissions de son arbre, que dans sa vie d’enfant et sa relation à ses parents. 

 

✓ Les transformations qui s’enclenchent 

 

A la 9ème séance, symbolique pour une femme de l’accouchement après la gestation, je lui 

ai proposé de faire le bilan de ce qu’elle avait compris des transmissions familiales. Elle a 

également fait le parallèle avec les traumatismes dont elle sentait l’impact dans sa vie et ce 

qui pouvait se rejouer. Cela l’a aidée à intégrer l’histoire familiale et à faire les ponts avec 

sa vie actuelle. 

Elle a ensuite réalisé le chemin des transformations qu’elle souhaitait et le travail à 

poursuivre pour aller vers sa quête (symbolisée par l’étoile), ce qui lui a permis de constater 

qu’un changement était déjà en marche (les trois premiers petits pas sont en cours de 

réalisation, elle ressent le changement) et d’y voir plus clair dans la suite de son analyse. 
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Sa quête de bien être autour de sa place de mère, de sa vie de femme et de compagne ne 

pourra s’inscrire dans la réalité qu’en soignant “ la petite fille”, en rencontrant ses parents, 

en s’en distanciant, en se libérant de l’empreinte du passé familial autour des places de 

pères et mères, des relations de couple conflictuelles et/ou empreintes de tromperies et de 

violence, des deuils à réparer, etc. 

La prochaine étape du travail d’analyse va consister à travailler son projet sens (la période 

qui s’étend des mois précédent sa conception à la fin de la première année de vie) et celui 

de ses enfants, au regard de la question du lien d’attachement notamment. Une rencontre 

symbolique avec ses deux parents est également envisagée. Des rituels concernant les 

deuils gelés d’enfants morts en bas âges paraissent pertinents. 

 

✓ Associer le journal créatif à l’analyse transgénérationnelle avec Laura pour 

intégrer et transformer 

 

L’arbre de Laura est empreint de secrets, d’interdits à communiquer et à exprimer ses 

émotions. Le créatif a permis de contourner l’interdit posé par son arbre et d’ouvrir des 

réponses possibles à sa question. Pour elle, éprouver les traumatismes de son arbre avec 

les images a été libérateur et lui a permis d’intégrer les transmissions et surtout les défauts 

de transmissions à l’œuvre. Elle a ainsi pu identifier des choses inhérentes à ses douleurs 

de petite fille et les mettre en exergue avec le vécu de ces ancêtres. 

 

Témoignage de Laura : « Je suis venue par curiosité et j’ai été surprise de ce que ce travail 

m’a apporté. Le fait de ne pas être que dans la parole a permis que les choses viennent 

toutes seules. Sans le vouloir, c’est sorti. C’est déstabilisant. J’ai pu prendre conscience de 

ce qui s’était passé au-dessus de moi et des problèmes de mon arbre. J’ai ressenti 

beaucoup d’émotions, pas toujours simples à gérer. Il y a des changements positifs dans 

ma vie : je me sens plus confiante en moi au travail et j’ai eu une promotion sans la 

demander, je ne réagis plus en agressivité quand on se dispute avec mon conjoint. » 
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Le créatif pour transformer les transmissions familiales 

Vignette clinique de Sheïma : « Quand on se doit de TOUT gérer… et 

qu’on ne peut vivre pour soi et exprimer son féminin » 

Sheïma est âgée de 42 ans. Elle est mariée et mère de 4 garçons de 15, 14, 8 et 4 ans. 

Elle est d’origine maghrébine et de religion musulmane. Elle a connu d’importantes crises 

de passage en peu de temps car elle a perdu son père en septembre 2012, son frère en 

août 2017 et sa mère en novembre 2017. 

J’ai commencé à travailler avec Sheïma en individuel juste après la naissance de son 

dernier fils et l’accompagnement a repris récemment dans le cadre d’un atelier de groupe. 

Son besoin énoncé en début d’atelier est de « s’accorder du temps pour elle et de lâcher 

du lest ». 

 

✓ Question et quête 

 

Sa question et sa quête sont restées à peu près les mêmes au cours des différents 

accompagnements. 

Question : Pourquoi je fais tout passer avant moi ? 

Quête : Je veux me centrer sur moi 

 

✓ Génogramme explicatif29 

 

 

 

 

 

                                                 
29 Génogramme explicatif en grand format en annexe 
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✓ Transmissions et défauts de transmissions repérés pendant l’analyse 

 

Plusieurs traumatismes de son arbre sont apparus : 

- Immigrations plurielles et expulsion du pays d’accueil 

Ses grands-parents sont nés au Maroc, ils ont migré en Algérie pour le travail. Ses parents 

sont tous les deux nés en Algérie. La famille a dû fuir ce pays car le Président avait décidé 

d’expulser tous les marocains : les « glahas ». Ils n’ont pas souhaité retourner au Maroc, 

où ils n’avaient plus d’attache. Ils ont immigré en Europe, en partant sans rien emmener. 

- Guerre d’Algérie 

Sa grand-mère maternelle notamment a failli être fusillée avec son bébé à l’hôpital. Les 

membres de sa famille ont vu de nombreux voisins « ne jamais revenir ». 

- Fausses couches et enfants mort-nés 

Sa grand-mère maternelle a perdu, en période de guerre, un enfant sur deux (fausses 

couches et enfants morts nés) – sa mère a eu un enfant mort-né avant Sheïma (mort-né à 

7 mois de grossesse, alors qu’elle avait 15 ans. Son beau-père (le GPP de Sheïma) a tout 

géré sans donner aucune explication à la mère, qui n’a même pas su où était enterré son 

bébé) – Sheïma a fait une fausse couche 

- Décès traumatiques 

Sa tante paternelle, fille aînée de sa fratrie, est décédée vers 6 ans, en pleine fête de l’Aïd 

(fête du sacrifice), ses habits ont pris feu, ses parents et frères et sœurs l’ont vu mourir 

dans le feu sous leurs yeux. Son père s’est fait graver un tatouage sur le bras avec inscrit 

« le feu ». 

Sa grand-mère paternelle est décédée suite à une opération d’une tumeur au cerveau. 

C’est le père de Sheïma qui lui a rasé les cheveux. Elle n’a pas survécu. Il s’est mis à boire 

à la suite de ce décès. 

- Abandon 

Son arrière-grand-mère maternelle a été abandonnée par son mari avec ses deux enfants : 

elle lui aurait parlé d’une « mauvaise » fille dans le village et lui se serait dit que si elle en 

avait connaissance c’est qu’elle aussi n’était pas claire. Il l’a quittée. Les femmes de cette 

lignée transmettent : « jamais une femme ne doit tout dire à son mari si elle veut le garder ». 

 

Des transmissions peuvent créer des empêchements dans la vie de Sheïma : 

- Rôle des filles aînées parentifiées 

Elles sont responsabilisées très tôt, doivent suppléer leurs mères et ne peuvent vivre leur 

enfance pleinement.  

- Transmission de devises contradictoires : « Mektoub », la fatalité « c’est comme ça 

et pas autrement » / « quand on veut on peut » 

 

L’impact de l’empreinte culturelle et de la religion dans le fonctionnement du système 

familial ont été repéré par Sheïma comme indissociable des transmissions familiales, 

notamment en ce qui concerne la place de la femme et le statut de la fille aînée. 
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✓ Conséquences de ces transmissions et défauts de transmissions sur la vie de 

Sheïma 

 

Sa place d’enfant responsable et parentifié l’a forgée en tant qu’adulte qui fédère et 

rassemble. Le problème d’alcoolisme de son père a renforcé cette place. Elle ne parvient 

pas vraiment à se définir au-delà de ce rôle de responsabilité. 

Elle s’est forgé des croyances comme : « Tu ne comptes que sur toi » ; « Tu ne t’écrases 

pas devant ton mari, tu as peur de te laisser manger si tu encaisses » (modèles de femmes 

soumises de son arbre). Elle ne parvient pas à faire de son conjoint un allié du fait de la 

transmission de risque d’abandon si l’on se confie au mari. 

Les devises contradictoires de ses deux branches l’empêchent d’avancer. L’empreinte 

culturelle est forte et les traumatismes liés aux guerres et à l’immigration encore présents. 

Elle vient en place d’enfant de remplacement de son frère aîné, mort-né, et exprime très 

peu son féminin.  

Elle a beaucoup de difficultés à trouver un juste équilibre : elle ne parvient pas à écouter 

ses besoins personnels et fait passer les autres avant elle. Sheïma peut dire qu’elle risque 

de « tout lâcher » si elle s’occupe d’elle et s’écoute. Elle ne parvient pas à envisager de 

demi-mesure dans son rôle de mère notamment et à déléguer à son conjoint. Je repère 

qu’un puissant mécanisme de défense est en place quand je l’interroge sur le danger qu’il 

y aurait à lâcher prise. Elle peut répondre qu’elle craint de se perdre, de devoir tout 

recommencer à zéro. Elle ne saurait plus qui elle est réellement car elle a toujours eu ce 

rôle.  

 

✓ Les arbres réalisés au cours de l’analyse 

 

Sheïma a réalisé différents arbres qui lui ont permis de mieux comprendre sa façon d’être 

d’aujourd’hui au regard des transmissions familiales. Elle a trouvé que les arbres se 

complétaient bien avec la verbalisation permise par le génogramme et génosociogramme 

et la matérialisation symbolique avec les arbres plus créatifs. 

 

 

1er génogramme 
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Génosociogramme 

 

 

2ème génogramme (réalisé avec des informations supplémentaires grâce à des données 

d’état civil et des explications de la famille) 
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Arbre celui qui celle qui 

 

 

L’arbre des couples avec surnoms + titre et synopsis 
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Arbre en figurines et cartes postales 

 

✓ Les outils de journal créatif associés à l’analyse transgénérationnelle pour 

explorer la vie de la femme et les transmissions familiales  

 

Cartes pour la dynamique et les valeurs de son système et pour sa place dans la famille : 

 

Ces cartes ont ouvert le champ symbolique et le monde des métaphores pour l’aider à 

définir la dynamique et les valeurs de son système. Elle a pu prendre conscience que la 

place qu’elle avait eu enfant ne lui convenait pas et qu’il existait des injonctions paradoxales 

dans les devises transmises. 
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Le chemin de vie : 

 

Sheïma n’écrit pas l’Arabe, mais elle a malgré tout réalisé son chemin de droite à gauche. 

Cet exercice l’a vraiment connectée à son émotionnel, à toutes les difficultés qu’elle a 

connues dans son parcours d’enfant et d’adolescente principalement. Il a été positif qu’elle 

se connecte à sa petite enfance qu’elle décrit comme « insouciante, avec de la liberté ». 

Elle a compris que les schémas se répétaient car ses études ont été une émancipation, 

une liberté ; mais sa mise en couple et le fait de devenir mère l’ont replongée dans les 

responsabilités. 

 

Devenir mère : 

 Etre maman, c’est pour moi… 

Cet exercice a permis à Sheïma de se projeter et de se reconnecter avec l’état de bien-être 

et d’expression du féminin qu’elle ressent pendant ses grossesses.  

 

 

Chemin du devenir mère 
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Elle a pris conscience de l’évolution de son statut de fille, à celui d’épouse, puis de mère. 

Elle a trouvé également que cela permettait de relativiser, d’évacuer, de prendre du recul 

et de revivre le passé. 

 

“ la petite fille” en soi : 

 Arrivée dans la vie de ses parents 

Cet outil est à noter comme un temps fort dans le processus de Sheïma car il lui a permis 

de rencontrer sa mère dans ce qu’elle a pu vivre et ressentir de son entrée dans la 

maternité.  Elle a eu l’impression de faire un va et vient entre elle petite fille avec sa mère 

à ses côtés, et elle en étant mère avec les responsabilités qui vont avec. 

Il est venu renforcer l’idée que Sheïma venait sûrement en remplacement de son frère ainé 

disparu trop vite et dont le deuil n’a pu être fait faute notamment de lieu pour honorer sa 

mémoire. 

Il l’a aussi reconnectée au bonheur d’être maman et a renforcé sa conscience de son lien 

d’attachement à ses enfants. Cela a permis de la décentrer de son rôle pesant de mère ; 

en lui rappelant l’importance du lien et des moments de bonheur à partager. 

 

 L’enfant que j’ai été 

Cet exercice lui apporte beaucoup d’émotions en la connectant à son vécu d’enfant.  

Elle a pris conscience qu’elle avait pris le contrepied de l’éducation qu’elle a donnée à sa 

fratrie pour élever ses propres enfants. 
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La femme que je suis : 

 

 

Le costume de femme 

L’expression du féminin n’est pas chose aisée pour Sheïma. Elle a choisi une silhouette 

assez neutre et peu sexuée, qu’elle décrit comme une « absence de féminitude ».  

Elle peut dire que cet exercice l’a beaucoup marquée dans le sens positif, elle a apprécié 

de pouvoir voir sa personne dans son intégralité, ce qui a été transmis et comment cela a 

été intégré. Elle a réalisé que la cape de la maternité pouvait être à distance pour laisser 

s’exprimer une facette ou une autre de son identité de femme.  

 

Mandala bilan 

 

Le mandala bilan a permis de revisiter chaque étape, chaque découverte, de pointer les 

temps forts de l’analyse et de trouver les freins à lever et les ressources à mobiliser pour 

aller vers sa quête. Il s’agit pour moi d’un réel outil d’intégration, tremplin à la transformation. 
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✓ Le créatif pour transformer 

 

Lors de l’analyse, nous avons repéré des « petits pas » à mettre en place pour transformer 

ce qui lui avait été transmis et pouvoir aller vers sa quête. Le créatif a aidé à faire prendre 

forme à ces avancées nécessaires. 

 

Se connecter à son enfant intérieur blessé pour se définir en tant que femme 

Elle a travaillé sur deux images symboliques de son chemin de vie : la cage et le mur. Cela 

crée une prise de conscience sur ses blocages d’enfant, les fonctionnements qu’elle a 

adoptés et les mécanismes de défense qu’elle a mis en place.  

Un travail est en cours dans le cadre d’un atelier « s’amuser en se re-découvrant » pour la 

reconnecter avec ce moment de légèreté et d’insouciance qu’elle a connu dans sa petite 

enfance, pour qu’elle se reconnecte à son enfant intérieur joyeux et puisse ainsi trouver 

son identité de femme d’aujourd’hui, hors responsabilités et rôle de mère. 

Sheïma a également écrit un discours fictif à sa famille pour parler de sa place d’enfant et 

de son vécu. Elle s’est également écrit à elle petite fille, ce qui a été libérateur. 

 

Réactiver le féminin délaissé en elle 

Elle a pris conscience que ses périodes de grossesses pouvaient être une ressource 

intéressante pour exprimer son féminin. 

Afin de se dégager de cette place d’enfant de remplacement de son frère et de cette 

injonction à être garçon, je l’encourage à retrouver le caveau de son frère et ses actes de 

naissance et de décès. Un rituel paraît essentiel. 

 

Sortir du rôle pesant de la maternité 

Elle a pris conscience de la nécessité de s’accorder plus de moments agréables au 

quotidien, notamment avec ses enfants, pour nuancer le sentiment de contraintes lié à la 

maternité. Elle a collé deux petits pas pour « s’accorder un moment plaisir avec les enfants 

plutôt que faire une tâche ménagère une fois dans la semaine » et « sortir avec une amie ». 

 

Le papillon symbole : explorer son potentiel et aller vers sa quête avec un travail symbolique 

 

Le symbole du papillon est apparu dans la confection de son costume de femme. Il 

représente l’envolée à laquelle elle aspire, la légèreté, la liberté, s’autoriser la féminité et 

lâcher prise. Dans son arbre en cartes, il y avait beaucoup d’images lui faisant penser à 

l’envol, elle vit cela comme la marque de personnes ressources dans l’arbre, pour aller vers 

sa quête. 
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Dessin du symbole et écriture d’un conte de fée 

Cet exercice a été déstabilisant et remuant pour Sheïma qui s’est dite « chamboulée de 

l’intérieur ». Il lui a permis de prendre conscience que des changements étaient impératifs. 

Néanmoins, la mise en place dans le réel paraît rencontrer encore des freins.  

Elle comprend que, pour aller vers sa quête, elle va devoir revoir une position ancrée depuis 

l’enfance. Elle précise : « j’ai été adulte quand j’étais enfant, c’est dur pour moi de me dire 

que je dois déléguer en étant adulte, alors que c’est maintenant mon rôle d’être responsable 

et d’être dans le sacrifice ». Elle doit se dégager du sentiment de responsabilité et du 

modèle maternel dévoué et aller vers un vécu plus léger, tant pour l’enfant intérieur que 

l’adulte actuel. Un travail personnel est nécessaire et déjà bien amorcé. 

Ensuite, elle pense qu’elle se sentira prête à échanger avec son conjoint sur ses difficultés, 

sur son souhait de faire évoluer la place de chacun afin de redéfinir un nouveau contrat où 

il pourrait la suppléer et où elle accepterait qu’il le fasse.  

 

✓ Associer le journal créatif à l’analyse transgénérationnelle avec Laura pour 

intégrer et transformer 

 

Témoignage de Sheïma : Ce travail avec l’analyse transgénérationnelle et le journal créatif 
m’a permis de coucher sur le papier mon histoire. Cette réflexion m’a amenée à prendre du 
recul et à réfléchir sur mon parcours : enfance, vie d’adulte......C’est très riche, ça remue et 
ça bouscule, mais de façon ludique et distanciée. Ce lien entre l’arbre généalogique et le 
carnet créatif permet de libérer les choses, même douloureuses, pour mieux se les 
réapproprier. 
 

Sheïma a pu intégrer les transmissions familiales, mais surtout les transformer, à l’aide de 

symboles forts comme le papillon, le costume de femme, etc. Elle a été très réceptive aux 

outils créatifs qui lui ont permis de contacter également son féminin délaissé depuis 

longtemps.  
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Conclusion des vignettes cliniques 

Les transmissions familiales rencontrées dans les vignettes sont multiples mais on retrouve 

de façon récurrentes les thématiques de l’abandon, des secrets de filiation, des décès 

traumatiques et des rapports hommes/femmes. 

Les conséquences ne sont toutefois pas les mêmes pour chacune :  

- Trouver un juste équilibre dans la relation mère-enfant, à concilier avec sa 

réalisation personnelle 

- Laisser s’exprimer la femme malgré “ la petite fille” encore très active en soi 

- S’accorder du temps et exprimer son féminin en se dégageant des responsabilités 

de femme et de mère.  

Ce qui revient dans chacune de ces vignettes et dans les accompagnements que je réalise 

auprès des femmes en devenir mère est la difficulté à concilier en elle la petite fille, la 

femme, la mère et la compagne. 

 

Il a peu été question des hommes et des pères dans cet article du fait que les 

accompagnements ont été réalisés en individuel avec des femmes. Néanmoins, ils ont été 

présents symboliquement dans les réflexions menées. De plus, il est fort possible que le 

processus de transformation réalisé par ces femmes ait un impact sur leurs conjoints. 

Le devenir parent, le devenir père, mérite tout autant qu’on s’y intéresse et mon souhait 

serait d’impliquer les hommes dans ce travail, en les rencontrant avec leur conjointe pour 

travailler le devenir parent ensemble et définir la place de chacun ; ou en individuel pour 

travailler le devenir père. 
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CONCLUSION 

Les trois vignettes cliniques présentées et les témoignages recueillis auprès de ces femmes 

viennent conforter mon hypothèse de départ, à savoir que l’association du journal créatif à 

une analyse transgénérationnelle permet d’enrichir et de renforcer le processus 

d’intégration et de transformation des transmissions et des défauts de transmissions 

familiales ; notamment dans l’accompagnement du devenir mère. 

Les trois femmes accompagnées s’accordent à dire que les outils de l’analyse 

transgénérationnelle leur ont permis d’identifier et de comprendre les transmissions à 

l’œuvre, et que les outils du journal créatif ont facilité l’accès, la synthétisation et l’intégration 

de ces données. Le créatif leur a permis de se reconnecter à des états émotionnels passés, 

de visiter leur parcours de vie de façon symbolique et métaphorique, de faire des liens entre 

leur histoire familiale et leur vie actuelle, de connecter des ressources et de poser des 

envies concrètes de changements. 

 

Le journal créatif a été particulièrement aidant et facilitant pour travailler avec leurs petites 

filles et pour entamer un dialogue intérieur avec elles. Il a permis de revisiter leurs blessures 

et de contacter symboliquement et émotionnellement leurs enfants intérieurs, pour les 

réconforter et les restaurer. 

En effet, les vignettes ont fait apparaître des petites filles blessées, coincées dans la phase 

œdipienne ou parentifiées. Cela a démontré l’importance de les rencontrer lors de la crise 

de passage du devenir mère pour se dégager de leurs problématiques, de la relation aux 

parents et pouvoir avancer dans sa vie de femme. 

 

Pour conclure, j’encouragerais les analystes transgénérationnels, et tous professionnels de 

la relation d’aide et de la relation thérapeutique, à oser le créatif dans leurs 

accompagnements. Bien sûr en fonction des supports avec lesquels chacun se sent à 

l’aise, mais en faisant également confiance aux personnes qu’ils accueillent et à leurs 

formidables ressources créatives. Je suis chaque jour épatée des potentialités des femmes 

et des hommes que je reçois.  
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« Le voyage, c’est un mot qui reviendra souvent. Car on ne naît pas mère, on le devient. 

C’est un long parcours qui retrouve un trésor laissé de côté depuis l’enfance, constitué 

pendant l’enfance. (...) On ne voit que les formes extérieures, le bateau au loin, son mât, 

sa coque, qu’il se balance sur les vagues, qu’il est secoué ou bien que l’océan est calme. 

La maternité est du domaine de l’inconscient. Tout au plus, on peut décrire les étapes, 

raconter le voyage. C’est tout une série d’étapes. C’est toute une série de passages.»30   

                                                 
30 DELASSUS Jean-Marie, Devenir mère, histoire secrète de la maternité, Dunod, 2001 
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Outils de l’analyse transgénérationnelle présentés dans les vignettes 

cliniques 

Le génogramme 

Il s’agit d’une représentation de l’arbre familial, codifié et tracé par la personne. Elle peut 

ainsi déposer sur un support ce qu’elle sait de l’histoire familiale. Dans le génogramme, on 

fait apparaître les prénoms, les noms de famille, les dates de naissance, de mariage et de 

décès, les métiers, les lieux de vie,…  

On peut ensuite aller plus loin pour se raconter l’histoire familiale et faire le 

génosociogramme, en ajoutant des symboles en lien avec les maladies, les évènements 

historiques (guerre, immigration…), les liens positifs et négatifs entre les différentes 

personnes. 

Cet outil va servir d’arbre à parole et permettre de voir la représentation que la personne 

se fait de sa famille à un instant T et de repérer les places qu’elle donne aux différents 

membres de sa famille. Le sujet se met à distance de son histoire et devient observateur, 

en étant assisté de l’analyste. Ce dernier travaille avec la question et la quête de la 

personne. Cela lui permet d’avoir une boussole pour se repérer dans cet arbre. La question 

et la quête permettent de regarder le génosociogramme en fonction de la problématique du 

sujet. 

 

Le rêve éveillé 

En se plongeant dans un état de profonde relaxation et guidé par la voix du thérapeute, la 

personne laisse son imaginaire accueillir des images, des couleurs, des sensations, des 

scénarios, qui pourront apporter des informations supplémentaires sur la famille.  

 

Le dessin suite au rêve éveillé 

Il est l’outil qui permet, après un rêve éveillé, de mettre en image les visualisations et 

d’entrer dans son univers symbolique. Les dessins permettent une représentation de la 

famille telle que l’imaginaire ou l’inconscient la symbolise. 

 

Le photo-langage 

Les images sont utilisées pour ouvrir de nouvelles prises de conscience, faire parler la 

personne. L’analyste propose alors une banque d’images (cartes postales, cartes de 

développement personnel, …) et demande à la personne d’en choisir une, en conscience 

ou à l’aveugle, et un dialogue a ensuite lieu. 

 

L’arbre en cartes postales et en figurines 

Il s’agit de construire son arbre familial non plus sous forme d’une génogramme (ou 

génosociogramme) mais grâce à des cartes postales ou des figurines. Cela permet de 

poser un autre regard et d’ouvrir de nouvelles perspectives. 

 

Les gestalts transgénérationnellles (ou configurations familiales) 

Il s’agit là d’une représentation de la famille non plus sur papier mais dans l’espace. Les 

membres de la famille vont être représentés par exemple par des cartes, des coussins, des 

feuilles de papiers, des objets… et la personne va progresser, avec l’aide de l’analyste, à 
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travers différentes places (en se positionnant sur l’objet) et va laisser parler les ressentis et 

émotions corporelles associés. 

 

Les rituels 

Ils permettent de donner une nouvelle place, de clore une page douloureuse de l’histoire 

familiale, de rompre avec un événement traumatique. Il s’agit d’actes symboliques.  
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Exercices de journal créatif présentés dans les vignettes cliniques 

Le chemin de vie / le chemin du devenir mère 

 

Je propose de tracer un chemin à l’aide de pastelles grasses en imaginant les formes qu’il 

pourrait prendre en fonction du vécu (ex : des montagnes, des routes qui se croisent, des 

tourbillons, un long fleuve tranquille, etc). Ensuite des couleurs à la pastelle grasse seront 

apposées en fonction des ressentis sur ces tranches de vie. Enfin, la personne ajoutera 

des images et des mots trouvés dans des magazines pour symboliser son vécu. 

Ce chemin sert à se raconter une histoire sur un moment de vie, à regarder avec un œil 

nouveau son parcours et à revisiter un vécu en couleurs et en images. 

 

Les bulles, le dessin et le dialogue des deux mains 

Les bulles permettent de déposer tout ce qui encombre, et dans le cas de Mathilde, toutes 

les angoisses et les peurs qu’elle peut avoir. Je donne un modèle de bulles ou propose de 

les dessiner, puis la personne inscrit et/ou dessine tout ce qui lui vient en lien avec le sujet. 

Ces formes lui donnent un contenant pour écrire tout ce qu’elle doit décharger. Elles sont 

également très intéressantes pour utiliser la métaphore, car une fois le travail réalisé sur le 

sujet difficile, je propose à la personne d’ouvrir à nouveau cette page et de souffler, et sur 

la page et sur de vraies bulles de savon, pour faire envoler au loin toutes ces peurs et 

angoisses. 

Je propose ensuite de choisir une bulle et de dessiner ce qu’il y a dedans. Dans le cas de 

Mathilde, dessiner une peur permet de la démystifier, de la mettre à distance, de lui donner 

corps. 

Cela permet d’ouvrir ensuite le dialogue avec le dessin (la peur dans ce cas) afin de savoir 

par exemple : d’où elle vient ? comment elle est arrivée dans notre vie ? quel est son 

besoin ? comment l’aider ? etc. 

Les dialogues se font généralement avec les deux mains, un stylo dans chacune d’elles. 

La main dominante (celle avec laquelle on écrit habituellement) sera celle qui écrit en notre 

nom et la main non dominante sera celle qui répond pour le dessin (la peur pour Mathilde, 

la blessure et “ la petite fille” pour Laura). La main non dominante connecte au monde 

intuitif, à l’émotionnel, au cerveau droit. Il est très souvent surprenant de voir tout ce qui 

ressort des dialogues avec les deux mains. Les personnes trouvent très souvent des clefs 

de compréhension à leurs difficultés et des idées concrètes de choses à mettre en place 

pour les dépasser. 

 

Les lettres fictives 

Ecrire une lettre fictive suppose de laisser venir l’écriture sans se brider, de vider son cœur 

sans la peur de ce que l’autre pensera. Elles peuvent être un bon exutoire, une réparation, 

une façon de se pardonner, etc. Je conseille l’écriture spontanée pour réaliser ces lettres 

fictives, à savoir écrire sans s’arrêter pendant un temps ou un nombre de pages défini, cela 

permet de lâcher le mental un temps pour exprimer tout ce qui a besoin de sortir. 
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L’arbre de la parentalité : « être parent dans ma famille, c’est…. » 

Je propose de choisir un des arbres (ou plusieurs si nécessaire) mis à disposition, qui 

exprime le plus pour la personne la façon dont elle se représente la parentalité et la 

transmission de la parentalité dans son arbre familial. 

Elle pourra le coller, choisir une couleur et faire une forme autour qui représente la 

parentalité pour elle. Enfin, elle écrira dans cette forme en écriture spontanée en 

commençant par « dans ma famille, être parent, c’est… ». 

Cela permet de voir les premières représentations que la personne a de la parentalité dans 

sa famille, de commencer à amorcer le travail plus en profondeur en psychogénéalogie par 

la suite. 

 

Arbre des « celui qui » « celle qui » 

Je propose de réaliser l’arbre familial, non plus sous forme de génogramme, mais à l’aide 

d’anecdotes sur la personne (soit en lien avec un sujet comme la parentalité, le couple, etc, 

soit très généralement). L’arbre peut donc prendre la forme créative que la personne 

souhaite, il n’y a pas de codes de tracé. Au lieu de mettre un nom, elle écrira pour chaque 

personne une phrase commençant par « celui qui… » ou « celle qui… » (ex : « celui qui a 

perdu un bras à la guerre », « celle qui a perdu un enfant », « celle qui faisait de bons 

gâteaux », « celui dont je ne sais rien »). 

Cet arbre est plus accessible qu’un génogramme, notamment dans des ateliers de groupe. 

Il est plus léger et permet aux personnes de se connecter aux membres de la famille via ce 

qu’ils ont entendu. Il fait appel aux souvenirs et réactive la mémoire familiale. Il est uti le 

quand les personnes ont très peu d’informations sur leur famille pour dédramatiser le côté 

« je ne sais rien ». 

 

L’arbre des couples avec surnoms + titre et synopsis 

Pour tracer cet arbre, je propose d’utiliser une ossature type arbre généalogique. Les 

personnes vont écrire des surnoms à la place des noms et prénoms de leurs ancêtres. 

Dans la vignette de Sheïma, le sujet est l’arbre des couples. Les surnoms seront donc en 

lien avec ce que l’on sait des traits de caractères de la personne et sa façon de se comporter 

quand elle est en couple. Je propose ensuite d’écrire un mot ou une expression pour 

chaque relation de couple. Enfin, en regardant tout cet arbre, je demande à la personne de 

lui donner un titre et décrire une courte histoire dessus, comme si elle faisait le synopsis de 

son livre ou film familial. Cet arbre est pertinent pour susciter des réflexions sur les 

collusions de couple dans sa famille et faire le parallèle avec sa propre façon de fonctionner 

en couple. Il peut être, comme c’est le cas pour Sheïma, révélateur de changements 

nécessaires à impulser dans sa dynamique de couple. 

 

Les collages d’images et de mots 

Je propose, autour d’un thème choisi, de faire un collage assez spontané d’images et de 

mots. La personne piochera donc dans une banque d’images et de mots mise à sa 

disposition, ou dans des magazines, les premières choses qui retiennent son attention, en 

lien avec le thème. Nul besoin de trop intellectualiser. Un deuxième temps d’échange et/ou 

d’écriture suite au collage permettra de faire le lien entre les images, le thème choisi et sa 

vie concrète. Les images sont très puissantes pour ouvrir le monde du symbole, des 
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métaphores. Elles sont un outil projectif fort et ouvre des perspectives nouvelles pour la 

personne.  

Les collages sont très adaptés pour répondre à des questions que l’on se pose, explorer 

un thème autrement que par le dialogue, aller approfondir un élément d’un premier exercice 

comme par exemple une carte d’un arbre en cartes postales, etc. Pour Laura, le collage 

sur le rejet et l’abandon a permis de mieux définir ce qu’elle mettait derrière ces mots et 

d’ouvrir sur des traumatismes qui pouvaient la concerner ou concerner son arbre.  

 

Ouvrir une porte dans une image 

On peut poursuivre ce travail autour d’une image en allant ouvrir une porte pour voir ce qui 

se cache derrière. Concrètement, on met une 2ème feuille en dessous de la première avec 

l’image, on découpe une porte dans la première image qui permettra d’avoir accès à la 2ème 

feuille. Je propose ensuite à la personne de regarder l’image, d’ouvrir la porte et de dessiner 

et/ou d’écrire derrière les premières choses qui lui viennent. Elle pourra ensuite agrandir 

cette production sur la 2ème feuille entière. Très souvent, cet exercice permet de voir ce qui 

se cache derrière l’image, derrière notamment des émotions et sensations. 

 

La silhouette 

Je propose une silhouette assez neutre représentant le corps humain ou des silhouettes 

plus thématiques (femmes, hommes, enfants, …) et la personne va y apposer des couleurs 

et/ou des mots en fonction de ce qu’elle ressent. Ce travail permet de connecter la personne 

à ce qui se passe dans le corps. Les silhouettes peuvent servir de scan corporel, afin de 

repérer les zones de tension, de mal-être, elles peuvent servir à ancrer des traumatismes 

dans le corps (comme c’est le cas pour Laura), etc. 

Les silhouettes peuvent être aussi utilisées pour se donner une représentation de soi à un 

moment de sa vie (enfant, femme enceinte, etc.) et extrapoler autour. Par 

exemple, « l’enfant que j’ai été » et « la petite fille en moi », les femmes ont pu apposer 

autour leurs qualités d’enfants, leurs relations à leurs parents, etc. 

 

Page d’hommage 

De façon assez libre, je propose à la personne de créer une page hommage. Elle peut 

utiliser des photos, des actes, des bouts de souvenirs, de la peinture, du dessin, du collage. 

Libre à chacun de réaliser cette page comme il le sent et en fonction de ses propres 

croyances. Les pages hommages permettent de redonner une place à la personne, de ne 

pas l’oublier, de clôturer une histoire douloureuse, de dire ce qui n’a pu être dit, etc. Ces 

pages sont très utiles pour avancer dans des deuils.  

 

Arbre à souvenirs 

Pour réaliser un arbre à souvenirs, je propose généralement un support 3D. Par exemple, 

on peut créer la structure de l’arbre avec des branches. Ce travail se fait souvent en groupe, 

avec plusieurs personnes qui partagent des souvenirs communs d’une personne ou d’une 

situation. Chacun pourra écrire des souvenirs sur des bouts de papiers et les accrocher à 

l’arbre. Une lecture commune des souvenirs sera ensuite faite. 

Il s’agit d’une autre façon de rendre hommage, de se souvenir, de faire revivre une 

personne ou une situation, de souder les membres d’une famille, de se parler autrement, 

etc. 



Amandine WAXIN – Accompagner le devenir mère en associant le journal créatif à l’analyse transgénérationnelle 49 

Ecriture d’un conte de fée autour des personnages de l’arbre 

Pour Mathilde, je lui ai proposé d’écrire un conte de fée autour de certains personnages de 

son arbre. Pour Sheïma, je lui ai proposé de dessiner son symbole de transformation et 

d’écrire un conte de fée sur celui-ci. Dans les deux cas, cela a permis d’ouvrir le monde de 

l’imaginaire, des métaphores, de se décentrer de la situation, de prendre du recul sur une 

situation, etc. 

 

Pages exutoires et baumes 

Ces pages permettent d’évacuer un trop plein d’émotions, de situations difficiles, des 

choses soulevées dans un précédent exercice qui bouleversent. Elles sont réalisées selon 

l’envie et le besoin de la personne. Pour les pages baumes, visant à se faire du bien et à 

sortir de la situation douloureuse rencontrée, elles sont souvent réalisées avec des couleurs 

douces, apaisantes, qui font du bien. 

 

Une image / un mot / une couleur 

Pour travailler deux thèmes comme « être maman, c’est pour moi… » et « l’arrivée dans la 

vie de mes parents », j’ai proposé de choisir une image, un mot et une couleur (ou plusieurs 

de chaque) pour symboliser le thème. Cela permet une première approche du sujet, une 

mise en bouche. Il s’agit d’un exercice dit « de réchauffement », visant à tester les trois 

supports du journal créatif (écriture, dessin, collage) et à faire émerger des ouvertures selon 

une thématique. 

 

Le costume de femme 

Je propose de réaliser le costume de femme en plusieurs étapes : 

- La feuille de fond sert pour les transmissions familiales autour du féminin, en mettant 

de la peinture, des mots et des images. 

- Une silhouette de femme, où l’on colle des images, écrit des mots, etc, sert à 

développer le thème « la féminité, être une femme, pour c’es moi… ». Cette partie 

du costume représente la femme en tant qu’individu et dans sa façon d’exprimer le 

féminin. 

- Une cape pour traiter de la maternité : « être mère c’est pour moi ». Cette cape est 

accrochée à la silhouette par un fil. 

- Une autre silhouette, un socle ou tout autre représentation que la femme choisira, 

pour traiter de sa place de compagne, de sa façon d’être en couple (le socle a été 

parlant aux femmes d’origine maghrébine du fait de leurs croyances. Sheïma 

explique : de la « fille de » tu passes à la « femme de… », ça définit ton identité 

culturelle en tant que femme maghrébine). 

Le costume de femme permet de travailler autour des différentes facettes de sa vie de 

femme et de les séparer pour porter son regard sur la place de femme et le rapport au 

féminin, le rôle de mère et de compagne. A cela vient s’ajouter ce qui a été transmis par la 

famille du rapport au féminin. 

 

Chemin avec les petits pas et l’étoile 

Je propose de tracer une ligne plus ou moins droite pour symboliser le chemin restant à 

accomplir pour aller vers la quête, symbolisée par une étoile. Les petits pas mis sur le 
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chemin permettent de conscientiser les actions à mettre en place et de se rendre compte 

des possibilités d’actions dans le temps. 

 

Mandalas et pages de bilan 

Je propose de revisiter l’intégralité du travail par séances et ateliers grâce à un mandala. Il 

y aura dedans une section par séance et la personne pourra aller déposer dans chaque 

section ce qu’elle souhaite le plus retenir de chaque séquence. Ce travail permet de 

synthétiser les avancées, les éléments de compréhension et d’intégrer le travail d’analyse. 
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Costumes de femmes, chemins de vie et tableaux réalisés en 

accompagnements 

 

 

Costume de Sheïma, mère de 4 enfants : 
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Costume d’une femme, mère de 5 enfants : 

 

 

Costume d’une femme, mère de 2 enfants : 
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Chemin de Sheïma, mère de 4 enfants : 

 

 

Chemin de Mathilde, mère d’un enfant : 
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Chemin d’une femme, mère de 2 enfants : 

 

 

Chemin d’une femme, mère d’un enfant : 
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Chemin d’une femme, mère de 5 enfants : 
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Réalisation commune de tableaux sur le « devenir mère », par trois femmes : 
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Génogrammes explicatifs 

✓ Génogramme explicatif de Mathilde 
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✓ Génogramme explicatif de Laura 
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✓ Génogramme explicatif de Sheïma 
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